
Comme avec l’abolitionnisme, la transition vers une économie décarbonée doit être 

facilité par la croyance d’un progrès et d’une vie plus aisée. Le discours alarmiste ne tient 

pas, car contribuant encore plus à un égoïsme : perdus pour perdus, autant en profiter 

jusqu’à plus soif.

Certes des mises en garde, mais tempérés d’un message optimiste. Là encore, on fait 

appel à l’Histoire, car le futur n’est jamais écrit : n’ayons pas l’illusion d’une croyance 

aveugle envers la technologie. Mais on peut faire appel à l’Histoire pour nous motiver et 

nous surpasser. Voilà une incroyable occasion pour nous mobiliser pour décarboner

notre société.

L’abolition de l’esclavage est l’exemple parfait d’une volonté délibérée d’adoption d’un 

mode de vie plus frugal, en réduisant la consommation d’énergie. Car il existe très peu 

d’exemples de sociétés qui ont volontairement adopté ce comportement. Si ce 

précédent existe, il doit nous inspirer!
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Il est important de garder à l’esprit le pourquoi de l’utilisation des machines. C’est seulement 

de nos jours que nous estimons que le choix d’alors a entraîné les dégâts que nous 

connaissons et subissons. « Le chemin de l’enfer est pavé de bonnes intentions ».

Une superbe allégorie de est l’histoire de Faust :

- Pouvoir que confère Satan = pouvoir que nous confèrent les énergies fossiles

- Chariot volant = avion, voitures

- Raisin d’Amérique du Sud au milieu de l’hiver = mondialisation

- Faust = humanité agitée, à la curiosité insatiable

- 24 ans = période de volupté qu’il nous reste? Le pétrole aussi a une fin…

- Flammes de l’enfer = réchauffement climatique?

Mais nous ne devons pas oublier deux choses : un, le pouvoir corrompt, et deux, que la 

recherche du bonheur n’est pas liée au niveau de consommation. Et si nous ne changeons 

pas,, nos enfants paieront lourdement notre attitude irréfléchie. Que diront-ils de nous avec 

la lourde condescendance de la postérité? Verront-ils des circonstances atténuantes à nos 

sociétés industrielles? Jugeront-ils que nous n’avions pas conscience de ce que nous faisions, 

que la combustion des fossiles améliorait la vie sur Terre? Que nous étions accros au pétrole 

et victimes de cette dépendance?

Non. Il est bien plus probable qu’ils nous maudiront, et diront que nous n’étions qu’un 

peuple de barbares.
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